
Quatrième Partie
La prière chrétienne

Première Section
LA PRIERE DANS LA VIE CHRETIENNE

Chapitre premier
La révélation de la prière

L’appel universel à la prière

Article 1
Dans l’Ancien Testament

2590 " La prière est l’élévation de l’âme vers Dieu ou la demande à Dieu des biens 
convenables " (S. Jean Damascène, f. o. 3, 24 : PG 94, 1089D).

2591 Dieu appelle inlassablement chaque personne à la rencontre mystérieuse avec Lui. 
La prière accompagne toute l’histoire du salut comme un appel réciproque entre Dieu et 
l’homme.

2592 La prière d’Abraham et de Jacob se présente comme un combat de la foi dans la 
confiance en la fidélité de Dieu et dans la certitude de la victoire promise à la 
persévérance.

2593 La prière de Moïse répond à l’initiative du Dieu vivant pour le salut de son peuple. 
Elle préfigure la prière d’intercession de l’unique médiateur, le Christ Jésus.

2594 La prière du peuple de Dieu s’épanouit à l’ombre de la Demeure de Dieu, l’arche 
d’alliance et le Temple, sous la conduite des pasteurs, le roi David notamment, et des 
prophètes.

2595 Les prophètes appellent à la conversion du coeur et, tout en recherchant ardemment 
la face de Dieu, tel Elie, ils intercèdent pour le peuple.

2596 Les psaumes constituent le chef d’oeuvre de la prière dans l’Ancien Testament. Ils 
présentent deux composantes inséparables : personnelle et communautaire. Ils s’étendent 
à toutes les dimensions de l’histoire, commémorant les promesses de Dieu déjà 
accomplies et espérant la venue du Messie.

2597 Priés et accomplis dans le Christ, les Psaumes sont un élément essentiel et 
permanent de la prière de son Église. Ils sont adaptés aux hommes de toute condition et 
de tout temps.

Article 2
Dans la plénitude du temps

2620 Dans le Nouveau Testament le modèle parfait de la prière réside dans la prière filiale 
de Jésus. Faite souvent dans la solitude, dans le secret, la prière de Jésus comporte une 



adhésion aimante à la volonté du Père jusqu’à la croix et une absolue confiance d’être 
exaucée.

2621 Dans son enseignement, Jésus apprend à ses disciples à prier avec un coeur purifié, 
une foi vive et persévérante, une audace filiale. Il les appelle à la vigilance et les invite à 
présenter à Dieu leurs demandes en son Nom. Jésus Christ exauce lui-même les prières 
qui lui sont adressées.

2622 La prière de la Vierge Marie, en son Fiat et en son Magnificat, se caractérise par 
l’offrande généreuse de tout son être dans la foi.

Article 3
Dans le temps de ÉGLISE

2644 L’Esprit Saint qui enseigne l’Église et lui rappelle tout ce que Jésus a dit, l’éduque 
aussi à la vie de prière, en suscitant des expressions qui se renouvellent au sein de 
formes permanentes : bénédiction, demande, intercession, action de grâce et louange.

2645 C’est parce que Dieu le bénit que le coeur de l’homme peut bénir en retour Celui qui 
est la source de toute bénédiction.

2646 La prière de demande a pour objet le pardon, la recherche du Royaume ainsi que 
tout vrai besoin.

2647 La prière d’intercession consiste en une demande en faveur d’un autre. Elle ne 
connaît pas de frontière et s’étend jusqu’aux ennemis.

2648 Toute joie et toute peine, tout événement et tout besoin peuvent être la matière de 
l’action de grâce qui, participant à celle du Christ, doit emplir toute la vie : " En toute 
condition, soyez dans l’action de grâce «  (1 Th 5, 18).

2649 La prière de louange, toute désintéressée, se porte vers Dieu ; elle le chante pour 
Lui, elle Lui rend gloire, au-delà de ce qu’il fait, parce qu’Il EST.

Chapitre deuxième
La tradition de la prière

Article 1
Aux sources de la prière

2661 C’est par une transmission vivante, la Tradition, que, dans l’Église, l’Esprit Saint 
apprend à prier aux enfants de Dieu.

2662 La Parole de Dieu, la liturgie de l’Église, les vertus de foi, d’espérance et de charité 
sont des sources de la prière.



Article 2
Le chemin de la prière

2680 La prière est principalement adressée au Père ; de même, elle se porte vers Jésus, 
notamment par l’invocation de son saint Nom : " Jésus, Christ, Fils de Dieu, Seigneur, aie 
pitié de nous, pécheurs ! « 

2681 " Nul ne peut dire : ‘Jésus est le Seigneur’, sinon sous l’action de l’Esprit Saint " (1 
Co 12, 3). L’Église nous invite à invoquer le Saint Esprit comme le Maître intérieur de la 
prière chrétienne.

2682 En vertu de sa coopération singulière à l’action de l’Esprit Saint, l’Église aime à prier 
en communion avec la Vierge Marie, pour magnifier avec elle les grandes choses que 
Dieu a réalisées en elle et pour lui confier supplications et louanges.

Article 3
Des guides pour la prière

2692 Dans sa prière, l’Église pérégrinante est associée à celle des saints dont elle sollicite 
l’intercession.

2693 Les différentes spiritualités chrétiennes participent à la tradition vivante de la prière et 
sont des guides précieux pour la vie spirituelle.

2694 La famille chrétienne est le premier lieu de l’éducation à la prière.

2695 Les ministres ordonnés, la vie consacrée, la catéchèse, les groupes de prière, la " 
direction spirituelle " assurent dans l’Église une aide pour la prière.

2696 Les lieux les plus favorables pour la prière sont l’oratoire personnel ou familial, les 
monastères, les sanctuaires de pèlerinage et, surtout, l’église qui est le lieu propre de la 
prière liturgique pour la communauté paroissiale et le lieu privilégié de l’adoration
eucharistique.

Chapitre troisième
La vie de prière

Article 1
Les expressions de la prière

2720 L’Église invite les fidèles à une prière régulière : prières quotidiennes, Liturgie des 
Heures, Eucharistie dominicale, fêtes de l’année liturgique.

2721 La tradition chrétienne comprend trois expressions majeures de la vie de prière : la 
prière vocale, la méditation et l’oraison. Elles ont en commun le recueillement du coeur.

2722 La prière vocale, fondée sur l’union du corps et de l’esprit dans la nature humaine, 
associe le corps à la prière intérieure du coeur, à l’exemple du Christ priant son Père et 
enseignant le " Notre Père " à ses disciples.



2723 La méditation est une recherche priante qui met en oeuvre la pensée, l’imagination, 
l’émotion, le désir. Elle a pour but l’appropriation croyante du sujet considéré, confronté 
avec la réalité de notre vie.

2724 L’oraison mentale est l’expression simple du mystère de la prière. Elle est un regard 
de foi fixé sur Jésus, une écoute de la Parole de Dieu, un silencieux amour. Elle réalise 
l’union à la prière du Christ dans la mesure où elle nous fait participer à son Mystère.

Article 2
Le combat de la prière

2752 La prière suppose un effort et une lutte contre nous mêmes et contre les ruses du 
Tentateur. Le combat de la prière est inséparable du " combat spirituel " nécessaire pour 
agir habituellement selon l’Esprit du Christ : On prie comme on vit, parce qu’on vit comme 
on prie.

2753 Dans le combat de la prière nous devons faire face à des conceptions erronées, à 
divers courants de mentalité, à l’expérience de nos échecs. A ces tentations qui jettent le 
doute sur l’utilité ou la possibilité même de la prière il convient de répondre par l’humilité, 
la confiance et la persévérance.

2754 Les difficultés principales dans l’exercice de la prière sont la distraction et la 
sécheresse. Le remède est dans la foi, la conversion et la vigilance du coeur.

2755 Deux tentations fréquentes menacent la prière : le manque de foi et l’acédie qui est 
une forme de dépression due au relâchement de l’ascèse et portant au découragement.

2756 La confiance filiale est mise à l’épreuve quand nous avons le sentiment de n’être pas 
toujours exaucés. L’Evangile nous invite à nous interroger sur la conformité de notre prière 
au désir de l’Esprit.

2757 " Priez sans cesse " (1 Th 5, 17). Prier est toujours possible. C’est même une 
nécessité vitale. Prière et vie chrétienne sont inséparables.

2758 La prière de l’Heure de Jésus, appelée à juste titre " prière sacerdotale " (cf. Jn 17), 
récapitule toute l’Economie de la création et du salut. Elle inspire les grandes demandes 
du " Notre Père « .

Deuxième Section
La prière du Seigneur : " Notre Père ! « 

Article 1
" Le résumé de tout l’Evangile « 

2773 En réponse à la demande de ses disciples (" Seigneur, apprends-nous
à prier " : Lc 11, 1), Jésus leur confie la prière chrétienne
fondamentale du " Notre Père « .



2774 " L’Oraison dominicale est vraiment le résumé de tout l’Evangile «  (Tertullien, or. 1), 
" la plus parfaite des prières " (S. Thomas d’A., s. th. 2-2, 83, 9). Elle est au centre des 
Écritures.

2775 Elle est appelée " Oraison dominicale " parce qu’elle nous vient du Seigneur Jésus, 
Maître et modèle de notre prière.

2776 L’Oraison dominicale est la prière de l’Église par excellence. Elle fait partie 
intégrante des grandes heures de l’Office divin et des sacrements de l’initiation 
chrétienne : Baptême, Confirmation et Eucharistie. Intégrée à l’Eucharistie elle manifeste 
le caractère " eschatologique " de ses demandes, dans l’espérance du Seigneur,
" jusqu’à ce qu’il vienne " (1 Co 11, 26).

Article 2
" Notre Père qui es aux cieux « 

2797 La confiance simple et fidèle, l’assurance humble et joyeuse sont les dispositions qui 
conviennent à celui qui prie le " Notre Père « .

2798 Nous pouvons invoquer Dieu comme " Père " parce que le Fils de Dieu fait homme 
nous l’a révélé, en qui, par le Baptême, nous sommes incorporés et adoptés en fils de 
Dieu.

2799 La prière du Seigneur nous met en communion avec le Père et avec son Fils, Jésus 
Christ. Elle nous révèle en même temps à nous mêmes (cf. GS 22, § 1).

2800 Prier notre Père doit développer en nous la volonté de lui ressembler, ainsi qu’un 
coeur humble et confiant

2801 En disant " Notre " Père, nous invoquons la nouvelle Alliance en Jésus Christ, la 
communion avec la Sainte Trinité et la charité divine qui s’étend par l’Église aux 
dimensions du monde.

2802 " Qui es aux cieux " ne désigne pas un lieu mais la majesté de Dieu et sa présence 
dans le coeur des justes.. Le ciel, la Maison du Père, constitue la vraie patrie où nous 
tendons et à laquelle, déjà, nous appartenons.

Article 3
Les sept demandes

2857 Dans le " Notre Père ", les trois premières demandes ont pour objet la Gloire du Père 
: la sanctification du Nom, l’avènement du Règne et l’accomplissement de la volonté 
divine. Les quatre autres lui présentent nos désirs : ces demandes concernent notre vie 
pour la nourrir ou pour la guérir du péché et elles se rapportent à notre combat
pour la victoire du Bien sur le Mal.

2858 En demandant : " Que ton Nom soit sanctifié " nous entrons dans le dessein de Dieu, 
la sanctification de son Nom – révélé à Moïse, puis en Jésus – par nous et en nous, de 
même qu’en toute nation et en chaque homme.



2859 Par la deuxième demande, l’Église a principalement en vue le retour du Christ et la 
venue finale du Règne de Dieu. Elle prie aussi pour la croissance du Royaume de Dieu 
dans l’ " aujourd’hui " de nos vies.

2860 Dans la troisième demande, nous prions notre Père d’unir notre volonté à celle de 
son Fils pour accomplir son Dessin de salut dans la vie du monde.

2861 Dans la quatrième demande, en disant " Donne-nous ", nous exprimons, en 
communion avec nos frères, notre confiance filiale envers notre Père des cieux. " Notre 
pain " désigne la nourriture terrestre nécessaire à notre subsistance à tous et signifie aussi 
le Pain de Vie : Parole de Dieu et Corps du Christ. Il est reçu dans l’ " Aujourd’hui " de 
Dieu, comme la nourriture indispensable, (sur-)essentielle du Festin du Royaume 
qu’anticipe l’Eucharistie.

2862 La cinquième demande implore pour nos offenses la miséricorde de Dieu, laquelle 
ne peut pénétrer dans notre coeur que si nous avons su pardonner à nos ennemis, à 
l’exemple et avec l’aide du Christ.

2863 En disant " Ne nous soumets pas à la tentation " nous demandons à Dieu qu’il ne 
nous permette pas d’emprunter le chemin qui conduit au péché. Cette demande implore 
l’Esprit de discernement et de force ; elle sollicite la grâce de la vigilance et la 
persévérance finale.

2864 Dans la dernière demande, " mais délivre nous du Mal ", le chrétien prie Dieu avec 
l’Église de manifester la victoire, déjà acquise par le Christ, sur le " Prince de ce monde ", 
sur Satan, l’ange qui s’oppose personnellement à Dieu et à Son dessein de salut.

2865 Par l’ " Amen " final nous exprimons notre " fiat " concernant les sept demandes : " 
Qu’il en soit ainsi « .


